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Un  article  du  Figaro  intéressant,  pour  contre-balancer
l’hystérie des gauchos, les faux procès qu’ils font mais aussi
et  surtout,  démasquer  les  pervers  Macron-Collomb  qui  font
croire, grâce aux gauchos ( belle entente…) qu’ils seraient
décidés à mettre un frein à l’immigration.

La réalité est qu’ils élargissent les possibilités d’accueil
des étrangers, qu’ils accélèrent les procédures d’examen des
demandes d’asile, et qu’ils ne limitent en rien l’immigration.
Au contraire.

Il est évident que les avantages accordés aux immigrés,
légaux ou pas, vont servir d’appel d’air.

Titre de séjour de 4 ans au lieu d’un

Regroupement familial offert et encouragé à la famille des
mineurs étrangers, ascendants plus frères et soeurs… Quand on
sait le nombre d’enfants des familles africaines, sans parler
des polygames, il y a vraiment le feu au lac.  Et quand on
sait que les prétendus mineurs sont très nombreux à avoir 25
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ans, voire 50… Il y a le feu au lac.

http://resistancerepublicaine.com/2018/01/09/les-familles-dacc
ueil-nont-plus-de-place-pour-les-petits-envahies-de-migrants-
mineurs-de-20-a-55-ans/

http://resistancerepublicaine.com/2018/01/19/orleans-les-faux-
mineurs-etrangers-manifestent-pour-etre-scolarises/

Medias et politiques s’entendent comme larrons en foire pour
présenter  l’immigration  illégale  comme  incompressible,
incontrôlable, “aussi naturelle que les tempêtes” dit Michèle
Tribalat. L’image est judicieusement choisie.

L’immigration,  un  phénomène  naturel  ?  L’immigration,  un
phénomène ingérable, subi ? C’est ce que Macron et les medias
veulent  nous  faire  croire.  Pendant  ce  temps,  le  Grand
Remplacement est en marche. Tribalalt avance sur des oeufs
quant à ce concept qu’elle n’utilise pas, malgré sa lucidité.
Sans doute veut-elle se laisser quelques portes ouvertes dans
les medias officiels.

Loi sur l’immigration : le grand décryptage de la démographe
Michèle Tribalat

Michèle Tribalat a mené des recherches sur les questions de
l’immigration  en  France,  entendue  au  sens  large,  et  aux
problèmes  liés  à  l’intégration  et  à  l’assimilation  des
immigrés et de leurs enfants. Elle est notamment l’auteur de
Statistiques  ethniques,  une  querelle  bien  française  (éd.
L’Artilleur, 2016).

FIGAROVOX.-  La  politique  d’immigration  d’Emmanuel  Macron  a
suscité la colère d’une partie de la gauche. On se souvient
notamment de la une du Nouvel Obs avec des barbelés, et ce
titre: «Bienvenue au pays des droits de l’homme». De nombreux
politiques accusent Macron de mener une politique plus sévère
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que celle de Nicolas Sarkozy. Est-ce vraiment le cas?

Michèle TRIBALAT.- La comparaison pourra vraiment être faite
lorsqu’on  connaîtra  le  texte  de  loi.  Il  y  a  beaucoup
d’excitation pour un texte qui n’est pas encore complètement
fini, et dont on ne connaît que certaines orientations grâce
au document présenté aux associations.

Deux sujets ont retenu l’attention médiatique, la réforme de
l’asile  pour  accélérer  les  procédures  et  les  mesures
envisagées pour «resserrer les boulons» dans les procédures
d’éloignement. D’ailleurs, ce deuxième volet est bizarrement
titré «Renforcer l’efficacité et la crédibilité de la lutte
contre l’immigration irrégulière». Il faudrait plutôt parler
de séjour irrégulier. Le gouvernement cherche à faire un peu
mieux pour expulser ceux qui sont déjà sur le territoire sans
en  avoir  le  droit.  Quant  à  l’accélération  des  procédures
d’asile, on ne peut à la fois se plaindre de leur lenteur et
se lamenter sur la tentative de faire plus vite. Plus elles
traînent, plus le séjour des demandeurs d’asile se prolonge et
plus les lieux d’accueil sont engorgés. C’est d’autant plus
vrai que leur nombre a fortement augmenté. Le projet prévoit
d’ailleurs  la  création  de  7  500  places  d’accueil
supplémentaire  en  2018-2019.

On voit bien comment les deux volets s’articulent. La demande
d’asile, au-delà de sa vocation traditionnelle, est devenue le
moyen de tenter de régulariser sa situation quand on n’a aucun
autre motif à faire valoir. C’est un peu la solution de la
dernière  chance  pour  obtenir  un  statut.  Dans  l’esprit  du



gouvernement, il faut donc que ces procédures ne traînent pas
si l’on veut qu’elles soient suivies, en cas d’échec, d’une
procédure d’éloignement qui ait un peu plus de chances d’être
exécutée.

Macron s’inscrit-il dans la continuité de ses prédécesseurs ou
peut-on parler de rupture?

En dehors de ces deux volets motivés par le développement de
l’immigration irrégulière ces dernières années – filtrage par
la procédure d’asile et éloignements des déboutés – rien, dans
le  projet,  n’indique  une  volonté  de  limiter  l’immigration
étrangère en France, comme c’était le cas de Nicolas Sarkozy
par exemple. Certaines dispositions, présentées dans la partie
intitulée «Améliorer les conditions d’accueil et d’intégration
des étrangers en situation régulière» ou dans celle traitant
de la protection humanitaire, élargissent, au contraire, le
champ des possibilités.

Pour la première, ces ouvertures se font en direction des plus
qualifiés  avec  une  extension  du  passeport-talent  et  une
transposition  de  la  directive  «étudiants-chercheurs»  (qui
devait de toute façon se faire) en vue de faciliter leur
installation  en  France.  Pour  la  seconde,  il  s’agit,  par
exemple, de substituer un premier titre de séjour de quatre
ans à un titre d’un an pour les étrangers qui bénéficient
d’une  protection  subsidiaire  ou  qui  sont  apatrides,  et
d‘étendre  le  regroupement  familial  auprès  des  réfugiés
mineurs, au-delà des ascendants directs, aux frères et sœurs.
Cette  dernière  mesure,  quand  on  sait  le  développement
exponentiel des arrivées spontanées de mineurs (qui ne sont
d’ailleurs pas tous mineurs et sont plutôt des garçons proches
de leur majorité) en Europe ces dernières années, recèle un
potentiel  d’entrées  non  négligeable.  Elle  crédibilise  le
projet  de  familles  qui  envoient  leur  grand  garçon,  en
éclaireur, essayer de trouver un avenir meilleur en Europe.

Le débat sur l’immigration se focalise sur la question des



réfugiés. Doit-il se limiter à cela?

Le débat se focalise, comme toujours, sur ce qui apparaît le
plus pressant et ce sont les arrivées irrégulières massives en
Europe d’un grand nombre d’étrangers en 2015-2016 qui ont
absorbé toute l’attention des médias.

Pour beaucoup, le nombre de personnes en situation irrégulière
sur le territoire est incompressible. Est-ce vraiment le cas?

On  ne  sait  évidemment  pas  combien  d’étrangers  sont
actuellement en situation irrégulière en France, mais il se
trouve donc des gens pour juger leur nombre «incompressible»!
Je suppose que ce que l’on entend par là c’est qu’on ne peut
rien contre les décisions prises ailleurs de venir en France,
et plus largement en Europe. Comme on ne peut (veut?) pas
renvoyer ces étrangers, on doit faire avec. C’est une manière
de  naturaliser  l’immigration.  Cette  dernière  serait  un
phénomène naturel au même titre que les tempêtes qui viennent
de toucher le nord de l’Europe. L’immigration est absolument
dépolitisée, au vrai sens du terme, et non au sens politicien
des prises de bec sur les plateaux de télévision.

La question de l’immigration régulière est éludée. Pourtant,
elle  augmente  ces  dernières  années…  Comment  expliquez-vous
cette progression? Est-ce lié au regroupement familial?

On ne retient généralement que les deux dernières années pour
commenter l’évolution de l’immigration étrangère en France et
on en parle dans la presse lorsque le ministère de l’Intérieur
met en ligne, en janvier, son estimation des nouveaux premiers
titres de séjour délivrés aux étrangers en provenance de pays
tiers (à l’Espace économique européen et à la Suisse) dans
l’année qui vient de se terminer.

Le nombre de premiers titres délivrés augmente, quasiment
sans interruption depuis 1997.



Or, si l’on suit ces données depuis suffisamment longtemps, on
se  rend  compte  que  le  nombre  de  premiers  titres  délivrés
augmente, quasiment sans interruption, depuis le début de la
série rendue publique par le ministère de l’Intérieur. En
vingt ans, de 1997 à 2017, ce nombre est passé d’un peu moins
de 120 000 à un peu plus de 260 000. En un an, un peu plus de
30 000 titres supplémentaires ont été délivrés, principalement
pour raison humanitaire (asile…), pour motif économique et
pour des venues d’étudiants. Les estimations de l’Insee sur
une  période  plus  courte  (2006-2015),  montrent  aussi  une
augmentation des entrées d’immigrés en France.

Lire l’ensemble de l’article ici :
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